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Résumé 

La présente étude porte sur la dimension genre de la migration en Mauritanie. Il y est d’abord question 
du poids relatif des hommes et des femmes dans les effectifs des migrants, mais aussi de la distribution 
selon le genre de différents indicateurs tels que le niveau d’instruction, la situation d’activité, la 
motivation à migrer, les revenus et les envois de fonds et ce, malgré l’insuffisance des données 
disponibles. Ainsi, les immigrées en Mauritanie représentent 48% de la population étrangère et sont 
actives à hauteur de 65,2%, contre 93% pour les migrants masculins, employées principalement dans 
des activités commerciales ou de services. Ces femmes viennent en Mauritanie à la recherche d’un 
emploi mieux rémunéré, ainsi que pour le regroupement familial. Quant aux Mauritaniennes résidant à 
l’étranger, on estime leur proportion à hauteur de 25% dans la zone OCDE, alors qu’elles représentent 
53 à 54,5% parmi les réfugiés mauritaniens rapatriés au cours de ces deux dernières années en 
provenance du Sénégal. Les Mauritaniennes font montre d’une faible propension à migrer. Leur 
situation est encore négativement affectée par des taux de mariage précoces élevés parmi les filles 
(19% avant l’âge de 15 ans et 43% avant l’âge de 18 ans). Par contre, leur niveau de scolarisation est 
en progression et dépasse celui des garçons dans le cycle primaire. Leur participation au marché du 
travail en Mauritanie demeure encore faible avec un taux d’activité de 34,4% et un taux de chômage 
de 44% enregistré au titre de l’année 2008. 

Abstract  

The present study concerns the gender dimension of migration in Mauritania. The report deals, 
notwithstanding the weak data available, with the relative weight of men and women in terms of the 
number of migrants and also the distribution by gender of various indicators such as academic level, the 
economically-active population, the motivation to migrate, income and remittances. So, the migrant 
women in Mauritania represent 48% of the foreign population and 65.2% of these are employed, against 
93% of migrant men, mainly in commercial activities or services. These women come to Mauritania 
looking for a better paid job as well as for opportunities for family entry and settlement. As for 
Mauritanian women living abroad, these stand at 25% of Mauritanian migrants in the OECD countries, 
while they represent 53% to 54.5% among the Mauritanian refugees repatriated these last two years from 
Senegal. Mauritanian women declare little interest in migrating. Their situation is still negatively 
affected by high rates of early marriage among girls (19% before 15 and 43% before 18 years of age). 
On the other hand, the percentage of girls in full-time education is on the rise and exceeds boys in the 
primary cycle. Female participation in the labour market in Mauritania is still low with an economically-
active population rate of 34.4% and an unemployment rate of 44% in 2008.  
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1. Introduction  

La question de la migration vers, à travers ou à partir de la Mauritanie est devenue une préoccupation 
récurrente au sein du débat public dans ce pays. Bien que la migration a toujours existé en Mauritanie 
sans soulever d’inquiétudes ni de mesures particulières, force est de constater que sous l’effet de 
vagues de migrants de transit vers l’Europe apparues ces dernières années, les pouvoirs publics 
mauritaniens, la société civile ainsi que leurs partenaires bilatéraux et multilatéraux ont redoublé 
d’efforts pour faire face aux conséquences de ce phénomène et ce, sur plusieurs plans. Ainsi, la 
Mauritanie vient de se doter en 2010, pour la première fois, d’une stratégie de gestion des flux 
migratoires incluant les différentes dimensions de la migration.  

La migration en Mauritanie a été encouragée par de nombreux facteurs dont l’existence de liens 
culturels, ethniques et religieux, la facilité d’accès au territoire, la position de proximité géographique 
avec l’Europe, l’existence de réelles opportunités d’emplois, le caractère non-contraignant du cadre 
légal, l’acceptation observée en général par la population vis-à-vis des étrangers, et la paix civile que 
connaît le pays. Bien que la Mauritanie ne soit plus membre de la CEDEAO depuis 1999, les 
conditions d’entrée des ressortissants des pays membres de cette communauté sont demeurées 
inchangées à la faveur d’accords bilatéraux avec les principaux pays voisins.  

Quant à la migration des Mauritaniens vers l’étranger, les principaux motifs sont liés, d’une part, 
aux liens culturels et religieux réciproques avec les pays africains voisins et arabes et, d’autre part, aux 
marchés du travail en Mauritanie et dans les pays destinataires. A cela s’ajoute l’exil pour des raisons 
politiques, en particulier dans le cas des réfugiés mauritaniens installés au Sénégal et au Mali suite aux 
événements de 1989 et qui ont entamé leur retour au pays depuis 2008 à la faveur de la mise en place 
de conditions politiques et matérielles permettant ce retour. 

Une question parmi les plus importantes et les plus sensibles tient bien à la dimension genre de 
cette migration. En effet, on observe de plus en plus la féminisation de cette migration au niveau 
global avec ce que cela comporte comme conséquence possible sur les conditions de ces migrantes et 
des populations à la fois dans les pays d’origine et de destination. Qu’en est-il de ce phénomène et de 
ses manifestations en Mauritanie ? Tel est l’objet de la présente étude qui tente d’éclairer certains 
aspects liés à la dimension genre à la fois pour les migrants résidant en Mauritanie et les Mauritaniens 
de l’étranger. 

Les principaux aspects couverts par cet examen et cette réflexion ont trait à la répartition par sexe 
des effectifs de migrants, aux indicateurs du marché de travail, à l’instruction, aux motifs de la 
migration, et aux remises de fonds.  

Deux grandes parties sont successivement dédiées à l’examen de ces questions quant aux migrants 
résidant en Mauritanie et à l’analyse de la situation des Mauritaniens de l’étranger. 

2. Immigration et genre en Mauritanie 

2.1. Effectifs et répartition par sexe des immigrés 

Les effectifs des migrants en Mauritanie font l’objet d’évaluations de sources diverses sans procédure, 
toutefois, de mises à jour régulières, à la fois en ce qui concerne les stocks et les flux. D’une part, le 
dernier recensement général de la population date de l’an 2000 et, d’autre part, il n’existe pas de système 
administratif pérenne d’enregistrement des personnes immigrées séjournant sur le territoire national.  

Cependant, sont régulièrement enregistrées par les services de la Surveillance du Territoire les 
personnes entrant par des postes-frontières terrestres, portuaires ou aéroportuaires, ainsi que les 
migrants irréguliers appréhendés - ces derniers étant le plus souvent en transit vers l’Europe. Par 
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contre, les permis de travail ne font pas l’objet d’émissions systématiques ni de suivis réguliers tout 
comme les autorisations de séjour, certaines sources évaluant à hauteur de 80% la proportion de 
travailleurs étrangers n’ayant pas de permis de travail. 

En vue d’améliorer le système administratif de gestion des entrées, de séjour et de sortie de la 
population étrangère, les mesures suivantes ont été récemment adoptées : 

 une stratégie de gestion des flux migratoires a été élaborée en 2010 et sera adoptée courant 2011 ; 

 un ensemble de postes-frontières a été déterminé pour servir de points obligatoires pour 
l’entrée et la sortie légales dans le territoire national ;  

 une agence chargée de l’état civil et de la sécurisation des documents administratifs vient 
d’être mise en place et s’est déjà lancée dans une opération d’envergure pour le 
renouvellement des pièces d’état civil sur l’ensemble du territoire national. 

Pour l’instant, différentes études sur la migration ont avancé des chiffres concernant les effectifs de 
population étrangère vivant en Mauritanie dont une estimation à hauteur de 200.000 personnes, toutes 
catégories de migrants confondues, soit environ 7% de la population nationale en 2006, selon les 
résultats de l’étude sur le profil migratoire de la Mauritanie réalisée en 2006 (HCR, OIM et UE, 2006). 
Depuis lors, on observe plutôt un tassement des flux de nouveaux migrants à destination de la 
Mauritanie comme il ressort des chiffres sur l’évolution des migrants irréguliers appréhendés ces 
dernières années (OIM, 2009). 

La répartition des migrants séjournant dans les trois principales villes de concentration des 
étrangers fait ressortir une proportion globale de 48% de femmes au titre de l’année 2008 selon les 
données de l’enquête sur la main d’œuvre étrangère (Tableau 1 ci-dessous). A Nouadhibou, ville 
portuaire du Nord, l’écart entre femmes et hommes est plus important (46% contre 54%). 

Tableau 1. Proportion des femmes et des hommes migrant(e)s  
à Nouakchott, Nouadhibou et Rosso, 2008 

Ville Femmes Hommes 

Nouakchott 49% 51% 

Nouadhibou 46% 54% 

Rosso 49% 51% 

Total (Moyenne) 48% 52% 

Source : Enquête sur la main d’œuvre étrangère en Mauritanie (2007/2008) 

Il ressort de cette même enquête que les hommes sont plus nombreux pour chacune des différentes 
nationalités présentes dans les trois villes sauf pour le cas des Sénégalais parmi lesquels les femmes 
représentent une large proportion de 57%. Les femmes gambiennes représentent 25% et les 
Guinéennes 30% de leurs communautés respectives (Telou, 2009). 

De même, la répartition des effectifs par nationalité est fournie dans le tableau 2 ci-dessous selon 
les données issues de la dernière enquête sur la main d’œuvre étrangère réalisée en 2010 à Nouakchott 
et Nouadhibou (BESTAT, 2010). Ainsi, les Sénégalais et les Maliens forment la grande partie des 
étrangers présents en Mauritanie, soit respectivement 45,1% et 25,5%. Selon les données issues de la 
même source, on note que la proportion des femmes sénégalaises est plus importante parmi les 
étrangères (59,6%) que les Sénégalais masculins qui représentent 41,5% des hommes étrangers. On 
observe un profil inverse en ce qui concerne les Maliens avec une proportion plus forte chez les 
hommes (27,1%) que chez les femmes (17,5%), ce qui est aussi le cas des Guinéens. 
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Tableau 2. Répartition des étrangers selon la nationalité à  
Nouakchott et Nouadhibou, 2010 

Nationalité % 

Sénégal 45,1 
Mali 25,5 
Guinée Conakry 11,5 
Autre pays Afrique 11,3 
Autres pays Arabe 5,4 
Asie 0,9 
Europe 0,3 
Ensemble 100,0 

Source : BESTAT, Enquête sur la main d’œuvre étrangère, 2010 

2.2. Participation au marché du travail 

En Mauritanie, l’existence de réelles opportunités d’emploi combinée avec la faiblesse de la 
qualification de la main d’œuvre locale a souvent attiré les étrangers, venant en particulier des pays 
voisins et utilisés pour combler un déficit chronique de main d’œuvre locale. L’économie 
mauritanienne a besoin d’un nombre grandissant d’artisans, d’ouvriers, de techniciens et de 
techniciens supérieurs et autres qualifications techniques et professionnelles, dans des domaines aussi 
variés que le bâtiment et les travaux publics (BTP), le tourisme, l’industrie de petite et moyenne 
transformation, la pêche artisanale, l’économie agro-pastorale. Pour couvrir cette demande de travail 
qualifié, le pays a souvent fait recours à la main d’œuvre étrangère, même pour des emplois à faible 
qualification, comme dans le BTP et ce, malgré un fort taux de chômage (MEIFP, 2008), le secteur 
formel ne représentant que 15 à 16% des actifs parmi l’ensemble du marché du travail (OIM, 2009). 
De plus, le lancement, en 2006, de la production pétrolière dans le pays a accentué cette attraction de 
travailleurs immigrés. 

L’enquête 2010 sur la main d’œuvre étrangère révèle que 74,6% des immigrés enquêtés étaient 
engagés dans un emploi avant de venir en Mauritanie, la proportion correspondant pour les hommes 
atteint 80,5% tandis que pour les femmes, il est de 50% (Graphique 1 ci-dessous), ce qui traduit un 
chômage (ou une inactivité) plus élevé chez les femmes dans leur pays d’origine.  

 

Source : Enquête sur la main d’œuvre étrangère à Nouakchott et Nouadhibou, 2010 
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En 2010, ce sont 12,3% d’immigrés qui n’ont pas d’occupation, mais ce taux atteint 34,8% pour les 
femmes contre 7% pour les hommes. Ainsi, 87,7% des immigrés ont un emploi, ce taux atteignant 
93% pour les hommes et seulement 65,2% pour les femmes (Tableau 3 ci-dessous). 

Tableau 3. Taux d’occupation et de chômage des immigrés selon le sexe  
à Nouakchott et Nouadhibou 

Sexe Taux d’occupation Taux de chômage 

Masculin 93,0 7,0 

Féminin 65,2 34,8 

Total 87,7 12,3 

Source : Enquête sur la main d’œuvre étrangère, 2010 

Concernant les branches d’activités des immigrés, il est à noter que les femmes résidentes à 
Nouakchott ou Nouadhibou travaillent uniquement dans les services (61,3%) ou le commerce (38,7%). 
Le secteur des services accueille aussi la plus grande proportion d’hommes immigrés (47%), suivi par 
le BTP (21,8%), la pêche (15,1%) et le commerce (10%).  

Tableau 4. Répartition des immigrés selon les branches d’activité  
(en %) à Nouakchott et Nouadhibou 

Branches d’activités Hommes Femmes Total 

Agriculture 1,1 0,0 1,0 

Pêche 15,1 0,0 13,0 

BTP 21,8 0,0 18,7 

Industrie 1,1 0,0 1,0 

Transport et Télécom 3,1 0,0 2,7 

Commerce 10,0 38,7 14,1 

Services 47,0 61,3 49,0 

Autres 0,7 0,0 0,6 

Total 100,0 100,0 100,0 

Source : Enquête main d’œuvre étrangère 2010 

En termes de professions, les hommes immigrés exercent le plus souvent les métiers de maçons 
(13%), mécaniciens (13%), pêcheurs (12%), domestiques (12%), commerçants (10%), coiffeurs (10%) et 
restaurateurs (8,2%). Quant aux femmes, elles sont plutôt commerçantes (39%), domestiques (23%), 
coiffeuses (16%), teinturières (13%) ou travailleuses dans un restaurant (9,3%) (Tableau 5 ci-dessous). 
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Tableau 5. Répartition des immigrés par sexe selon le statut  
professionnel, à Nouakchott et Nouadhibou, 2010 (%) 

Profession Hommes Femmes Ensemble 

Maçon 13,0 0,0 11,0 

Commerçant 10,0 39,0 14,0 

Pêcheur 12,0 0,0 9,9 

Soudeur 0,2 0,0 0,2 

Domestique 12,0 23,0 14,0 

Mareyeur / Matelot 3,1 0,0 2,7 

Peintre 2,2 0,0 1,9 

Electricien 3,1 0,0 2,7 

Coiffeur 10,0 16,0 11,0 

Mécanicien 13,0 0,0 12,0 

Cuisinier 0,9 0,0 0,8 

Teinturier 5,1 13,0 6,3 

Restaurateur 8,2 9,3 8,4 

Plombier / Carreleur 3,3 0,0 2,9 

Chauffeurs 3,1 0,0 2,7 

Autres 0,7 0,0 0,6 

Total 100,0 100,0 100,0 

Source : Enquête main d’œuvre étrangère 2010 

Le profil des emplois occupés par les femmes migrantes est marqué principalement par la 
présence de femmes domestiques et de femmes de ménage qui constituent les emplois exercés 
par la majorité des femmes sans formation arrivant en Mauritanie dont le premier souci reste 
la satisfaction des besoins fondamentaux de nourriture et de logement. Ces migrantes sont 
pour la plupart originaires du Sénégal, souvent de la Région du Fleuve et pour lesquelles 
Nouakchott est plus près de chez elles que la ville de Dakar (capitale du Sénégal). En outre, 
elles peuvent acheter en Mauritanie des denrées alimentaires moins chères qu’au Sénégal pour 
les ram dans leurs familles (Marfaing, 2009). 

Une autre caractéristique de l’emploi des migrants est l’auto-emploi dans l'économie 
informelle, le secteur informel occupant plus de 80% des hommes et femmes migrants. En termes 
d’employeurs, 60% des travailleurs étrangers sont embauchés par des ménages ou des individus et les 
indépendants installés à leur compte propre représentent 25% (EDFORE, 2007).  

On note que la vente du poisson salé est le plus souvent l’œuvre des femmes ghanéennes et 
sénégalaises, ces dernières se retrouvant également dans la restauration, la coiffure et le petit 
commerce. Les Guinéennes, quant à elles, travaillent le plus souvent en famille avec leurs mari et 
enfants dans la vente, la couture, la restauration, la cafétéria, la blanchisserie, etc., sous forme 
d’entreprise familiale. Les Maliennes font du commerce, de la teinture, la confection des habits, la 
coiffure, la blanchisserie, l’achat et la revente de divers produits et la restauration. Les Ivoiriennes sont 
des gérantes de salons de coiffure et des commerçantes. Les Burkinabé, Togolaises et les autres 
exercent généralement dans le petit commerce, la restauration, l’achat et la revente de divers produits, 
etc. (Telou, 2009). 
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Beaucoup de femmes immigrées s’activent dans le secteur du commerce, parfois dans le cadre de 
coopératives ou de réseaux d’import-export, avec des activités plus ou moins importantes profitant 
notamment des différentiels de prix entre les pays de la région et de la possibilité d’internationaliser 
leurs affaires à partir de la Mauritanie, vers Dubai ou l’Europe par le biais des migrants installés dans 
les pays européens en ce qui concerne les commerçantes les plus prospères (Marfaing, 2009).  

Très peu de femmes migrantes exercent un emploi en entreprise avec 11% dans le secteur 
privé et 3% dans le secteur public (EDFORE, 2007). Dans ces cas, il s’agit d’agents dans des 
entreprises multinationales, des ambassades et consulats, le secteur hôtellier et les industries 
de transformation du poisson.  

Sur le plan des revenus, des estimations évaluent le niveau moyen des gains mensuels d’un migrant 
peu ou pas qualifié entre 85 et 170 euros par mois (HCR, OIM et UE, 2006).  

Le tableau 6 ci-dessous comporte des données de revenus pour six professions de migrants en 
Mauritanie dont trois pratiquées par les hommes et trois autres par des femmes, par comparaison avec 
les revenus moyens tirés de ces activités au Sénégal, pays originaire de la plupart de ces migrants. On 
y remarque, en premier lieu, que les revenus obtenus en Mauritanie sont nettement supérieurs, et 
parfois le double, que ceux obtenus au Sénégal pour une même profession. La comparaison entre 
hommes et femmes fait ressortir des gains obtenus par les hommes nettement supérieurs à ceux 
obtenus par les femmes, dépassant parfois le double, sauf pour les femmes commerçantes dont les 
revenus quotidiens rivalisent avec ceux des hommes. 

Tableau 6. Salaires et gains de quelques activités de migrants en Mauritanie comparés avec leurs 
niveaux au Sénégal, 2008 

Profession Base salariale 
Mauritanie 
(Ouguiya) 

Sénégal 
(FCFA) 

Salaire en € Comparaison 
Mauritanie / Sénégal 

Maçon Mensuel 70 000 60 000 – 70 000 200 contre 91 – 106 €

Plombier 
Installation de base 

bâtiment neuf 
70 000

100 000 –
120 000

200 contre 152 – 182 €

Chauffeur Mensuel 
60 000 –
120 000

50 000 – 80 000 180-360 contre 76 – 121 €

Domestique Mensuel 
20 000 –

30 000
20 000 – 40 000 59-89 contre 30 – 61 €

Coiffeuse Mensuel 
25 000 –

30 000
20 000 75-89 contre 30 €

Petite 
commerçante 

Journalier 3000 – 5000 3000 – 5000 9-15 contre 4,5 – 7,5 €

Source : Marfaing, 2009 

2.3. Niveau d'éducation des immigrés 

Selon les informations obtenues à l’occasion de l’EMOE 2007, une proportion de 46% des immigrés n’a 
jamais fréquenté l’école tandis que 35% ont fait des études primaires ou secondaires. Les formations 
techniques ou professionnelles concernent seulement 1%, et les études d’un niveau supérieur 6% 
(MEIFP, 2007). En 2010, ce sont 41,4% des immigrés résidant à Nouakchott et Nouadhibou qui 
demeurent sans niveau d’instruction, ce taux étant de 58,6% parmi les femmes et 37,3% pour les 
hommes. Quant aux immigrés ayant le niveau du cycle primaire ou secondaire, ils constituent 52,1% en 
2010, mais seulement 38,8% des femmes contre 55,3% des hommes (Tableau 7 ci-dessous). 
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Tableau 7. Niveau actuel d'instruction des immigrés (en %) 
à Nouakchott et Nouadhibou, 2010 

 Sans niveau Primaire Secondaire Supérieur 

Masculin 37,3 42,5 12,8 7,4 

Féminin 58,6 33,6 5,2 2,6 

Total 41,4 40,8 11,3 6,5 

Source : Enquête main d’œuvre étrangère 2010 

En 2007, une proportion de 11,1% des chômeurs étrangers en Mauritanie en 2007 disposent d’un 
niveau d’études supérieur selon les résultats de l’EMOE contre 5,1% pour les Mauritaniens de même 
niveau (MEIFP, 2007).  

2.4. Autres caractéristiques socio-démographiques des immigrés 

En 2007, la structure par âge de la population immigrée est caractérisée par 35% de moins de 15 
ans, 33% entre 15 et 30 ans, 19% entre 30 et 45 ans tandis que 10% ont un âge compris entre 45 et 
60 ans, soit une population en âge d’activité de 62%. Les plus âgés, ayant plus de 60 ans, forment 
3% des immigrés. 

Tableau 8. Structure de la population des immigrés par âge  
à Nouakchott, Nouadhibou et Rosso, 2007 (en %) 

Tranche d’âge  

0-15 35,0 

15-30 33,0 

30-45 19,0 

45-60 10,0 

60 et plus 3,0 

Source : Enquête sur la main d’œuvre étrangère, 2007 

Les résultats de l’enquête EMOE 2010 réalisée à Nouakchott et Nouadhibou révèlent que 54,2% des 
immigrés sont mariés, ce taux étant plus élevé pour les femmes que les hommes (Tableau 9 ci-dessous). 
Le célibat est nettement plus répandu chez les hommes avec 43,2% que chez les femmes (26,7%). 

Tableau 9. Etat matrimonial des étrangers en 2010 à Nouakchott  
et Nouadhibou (en %) 

Sexe Célibataire Marié Divorcé Veuf  

Masculin 43,2 52,7 3,5 0,6 100,0 

Féminin 26,7 60,3 9,5 3,4 100,0 

Ensemble 40,0 54,2 4,7 1,2 100,0 

Source : Enquête main d’œuvre étrangère 2010 
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Concernant les motivations de départ et la raison principale justifiant la décision d’émigrer, il est 
cité par ordre d’importance (tableau ci-dessous) : les opportunités d’emploi (39,3% des hommes et 
29,3% des femmes), suivi par le niveau de revenu (33,1% des hommes et 20,7% des femmes). A la 
troisième raison - la plus importante - motivant la migration, l’équation entre les hommes et les 
femmes reste encore déséquilibrée : 8% des premiers citent la recherche d’un endroit pour investir 
alors que 15,5% et 14,7% des secondes déclarent des raisons de mariage et de réunification familiale. 
Si l’on regroupe ces deux derniers motifs en une seule modalité, celle-ci devient la motivation 
principale de migrer chez les femmes. Viennent ensuite les raisons sécuritaires à la fois pour les 
hommes et les femmes.  

Tableau 10. Répartition des immigrés à Nouakchott et Nouadhibou par sexe et selon la raison de 
migration la plus importante 

Motif de la migration Masculin Féminin Ensemble 

Augmentation revenu 33,1 20,7 30,7 

Meilleur offre d'emploi 39,3 29,3 37,4 

Endroit pour investir 8,0 3,4 7,1 

Se réunir en famille 2,5 14,7 4,8 

Raisons de mariage 0,6 15,5 3,5 

Suivre des amis ou des parents 2,5 4,3 2,8 

Niveau de vie ici 4,3 1,7 3,8 

Raison de sécurité 4,5 5,2 4,7 

Autres 5,2 5,2 5,2 

Total (%) 100,0 100,0 100,0 

Effectif 486 116 602 

Source : BESTAT, EMOE 2010 

Laurence Marfaing (2009) relève, elle aussi, qu’en général, c’est le regroupement familial qui 
constitue un motif principal de l’arrivée des femmes étrangères en Mauritanie. Une fois arrivées dans 
le pays pour suivre un membre de la famille, elles s’occupent de travaux de cuisine ou des tâches 
quotidiennes ou encore de commerce plus ou moins de grande envergure. 

De plus, il ressort de différentes études que la décision d’émigrer est souvent issue d’une 
concertation familiale ou en communauté. Des contacts avec des proches membres des réseaux déjà 
installés en Mauritanie permettent de s’assurer des premiers soutiens à l’arrivée. Ces réseaux institués 
par les communautés installées sur place ont, en effet, un rôle important dans l’attraction et le soutien 
de nouveaux migrants de même nationalité. 

Concernant les remises de fonds transférées par les immigrés, les informations fournies à travers 
l’enquête EMOE 2010 indiquent que 50,5% des hommes ont déclaré avoir envoyé de l’argent dans 
leur pays d’origine contre 35,7% des femmes. 
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3. Diaspora mauritanienne et genre 

3.1 Bref examen des caractéristiques de population et d’emploi en Mauritanie 

La population résidente en Mauritanie a été estimée au titre de l’année 2010 à environ 3.217.000 
habitants (tableau ci-dessous) dont le sexe féminin représente 50,2% et les jeunes entre 15 et 30 ans 
représentent 28%. Cette population croît à un rythme annuel d’environ 2,4%. Cette dynamique de 
population est aussi caractérisée par un indice synthétique de fécondité de 4,7 enfants par femme, une 
mortalité infantile de 77 pour mille naissances vivantes, une mortalité infanto-juvénile de 122 pour 
mille et un taux de mortalité maternelle de 686 pour cent mille.  

Par ailleurs, une proportion de 19% des femmes mariées l’ont été avant l’âge de 15 ans et 43% 
avant l’âge de 18 ans (ONS, 2007). Il est observé que le pourcentage de femmes mariées avant l’âge 
de 15 ans croît avec l’âge de la femme, ce qui laisse penser à une tendance à la baisse parmi les 
nouvelles générations. Les résultats de cette même enquête MICS réalisée en 2007 indiquent que 25% 
des femmes âgées de 15 à 19 ans sont mariées. 

Tableau 11. Population de la Mauritanie en 2010 selon l’âge et le sexe 

Age Ensemble Homme Femme 

Total 3217384 1603868 1613512 

 0-4 478641 244843 233797 

 5-9 421195 215375 205819 

 10-14 407535 208547 198987 

 15-19 352843 181611 171232 

20-24 293322 149325 143996 

25-29 259756 125867 133890 

30-34 205991 96110 109882 

35-39 178873 82802 96071 

40-44 146155 68902 77253 

45-49 126412 59940 66472 

50-54 97170 48145 49025 

55-59 87963 42704 45258 

60-64 55659 27205 28454 

65-69 34659 17560 17099 

70-74 33730 16749 16981 

75-79 17806 8836 8970 

80+ 19674 9347 10326 

Source : ONS / Dir Stat Démographiques 

En 2008, le taux d’alphabétisation a été estimé à hauteur de 61,5% pour la tranche de la population 
âgée de 15 ans et plus avec, cependant, des disparités entre les sexes : 70,3% pour les hommes contre 
54,4% pour les femmes. Ce taux a enregistré une progression au cours des années précédentes dans la 
mesure où il se situait à 57,5 % en 2004, avec une amélioration plus importante chez les femmes que 
chez les hommes avec respectivement 4,9 et 3,8 points (ONS, 2009). 
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Au niveau de la scolarisation, on enregistre un taux brut (TBS) de 90,9% en 2008, en net progrès 
par rapport à 2004 où il était estimé à 76,7%. Le tableau ci-dessous montre que les filles sont plus 
scolarisées au primaire que les garçons : 93,5% contre 88,5% pour le TBS et 51,9% contre 49,6% pour 
le taux net. Par contre, au niveau de l’enseignement secondaire, la situation est inverse avec des taux 
d’enrôlement scolaires en faveur des garçons. 

Tableau 12. Taux de scolarisation selon le cycle et le sexe en 2008 

 Garçons Filles Ensemble 
Cycle Primaire 

Taux brut de scolarisation 88,5 93,5 90,9 
Taux net de scolarisation 49,6 51,9 50,7 

Cycle Secondaire 
Taux brut de scolarisation 32,9 28,4 30,6 
Taux net de scolarisation 15,8 14,0 14,9 

Source : ONS / EPCV 2008 

En ce qui concerne l’enseignement supérieur, l’effectif d’étudiants poursuivant leurs études dans 
les structures publiques en Mauritanie est passé de 9.600 en 2004 à 16.600 en 2009, dont 12.635 à 
l’Université de Nouakchott et avec moins de 30 % de filles. A cela, il convient de rajouter environ 
3.000 étudiants bénéficiaires de bourses à l’étranger dont les filles représentent 11,4% et environ 4.000 
étudiants en formation à l’étranger, non-bénéficiaires de bourses. Quant au secteur privé naissant, il 
compte 6 établissements répartis entre Nouakchott et à Nouadhibou et totalisant environ 614 étudiants 
(MESS, 2009).  

Au niveau du marché de l’emploi, le taux d’activité en Mauritanie, au sens du BIT, est évalué en 
2008 à hauteur de 52,2% avec, cependant, de fortes disparités selon le sexe : 74,6% pour les hommes 
et seulement 34,4% pour les femmes (ONS, 2009). Ce taux élevé d’inactivité chez les femmes est 
confirmé par les données de l’EMOE 2010 qui font ressortir une proportion de femmes au foyer de 
44,1% parmi les plus de 15 ans (Tableau 13 ci-dessous).  

Le taux de chômage est estimé en 2008 à 31,2%, taux qui cache des disparités entre hommes et 
femmes dont les proportions de chômeurs sont chiffrées respectivement à 23,9% et 44% (Tableau 13 
ci-dessous). Quant au profil des chômeurs selon l’âge, il apparait que les plus jeunes comptent 
nettement parmi les plus affectés par le chômage avec 44,1% de chômeurs parmi les actifs hommes 
âgés de 15 à 24 ans et 66,7% des jeunes femmes actives issues de la même tranche d’âge (ONS, 2009). 
A cela s’ajoute une prépondérance du secteur informel avec 85% de la main d’œuvre occupée. 

Tableau 13. Taux de chômage selon l’âge et le sexe, 2008 

Tranche d'âge 
Taux de chômage (%) 

Hommes Femmes 
15-24 44,1 66,7 
25-39 22,8 40,8 
40-49 11,2 25,7 
50-64 15,3 22,5 
Total 23,9 44,0 

Source : ONS, 2009 

Avec des flux de nouveaux demandeurs d’emploi estimés annuellement à 30.000 pour seulement 
16.000 opportunités d’emplois créées, le marché du travail est sous une pression grandissante des 
demandeurs d’emplois (ministère de l’Emploi, 2008). Il est aussi avéré qu’il existe bien une 
production excessive de main d’œuvre dont une partie est formée de diplômés de l’enseignement 
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supérieur et professionnelle du fait de l’inadéquation qualitative et quantitative entre l’offre et la 
demande d’emplois (Mohamed-Saleh, 2009).  

En Mauritanie, le marché du travail est caractérisé par un niveau de chômage important et 
persistant (31,2% en 2008). Au déficit d’opportunités d’emplois s’ajoute un niveau élevé de la 
pauvreté avec une incidence de 42% en 2008 (ONS, 2009a). Ce chômage touche aussi les sortants du 
système éducatif, notamment les diplômés, traduisant une certaine inadéquation du système de 
formation avec les besoins de ce marché du travail.  

Concernant l’intention de migrer, la dernière enquête sur la main d’œuvre a montré que 7,3% des 
personnes enquêtées ont cette intention, ce taux étant de 11,7% pour les hommes contre 3,6% des 
femmes, ce qui montre que les femmes mauritaniennes ont une propension à migrer relativement peu 
élevée (BESTAT, 2010).  

3.2 Répartition des effectifs émigrés par sexe et par destination 

La migration des Mauritaniens est considérée comme relativement ancienne vers des destinations en 
Afrique (Sénégal, Gambie, Côte d’Ivoire, Mali, Congo), en Europe, notamment comme ouvriers dans 
des usines de Renault dans les années 1970 (Ba, 2006), et dans certains pays arabes notamment en 
Arabie Saoudite. Cependant, cette migration a connu ces dernières décennies de nouvelles tendances 
sous l’effet des changements économiques et sociaux intervenus dans le pays et dans son 
environnement régional et international. Outre un élargissement de l’éventail des destinations des 
émigrés mauritaniens observé ces dernières années, il faut ajouter une tendance plus forte à migrer 
chez les jeunes à la recherche d’emplois et privilégiant d’autres destinations (Emirats Arabes Unis, 
Espagne, Angola, Etats-Unis, etc.) avec une moindre attirance vers des destinations traditionnelles.  

Le stock de migrants mauritaniens résidant à l’étranger est estimé à hauteur d’un effectif total 
d’environ 250.000 personnes selon la Direction des Affaires Consulaires du ministère des Affaires 
Etrangères (M.L.O. Cheikh Melainine, 2005), soit environ 7,8% de la population résidente totale en 
2010 estimée à 3.217.383 habitants. Ce chiffre ne semble pas être établi de manière rigoureuse et ne 
fait pas l’objet d’une actualisation régulière. Selon cette même source, ces migrants mauritaniens se 
répartissent selon les zones de destinations comme suit :  

 Afrique de l’Ouest : 128.000, soit 51,2% ;  

 Autres pays africains : 17.500, soit 7% ; 

 Pays du Golfe (Arabie Saoudite et Emirats Arabes Unis) : 24.000, soit 9,6% ; 

 France : 20.000, soit 8% ; 

 Reste du monde : 60.500, soit 24,2%. 

Les diasporas mauritaniennes les plus significatives demeurent implantées en Afrique 
subsaharienne, dans les pays du Golfe arabique, en Europe de l’Ouest et en Amérique du Nord.  

Selon les résultats d’une étude menée en 2009 par le Groupe de Recherches et de Réalisations pour 
le Développement Rural (GRDR) portant sur la migration d’origine du Guidimagha, région réputée 
pour être un foyer d’une migration internationale relativement organisée à telle enseigne que certains 
la qualifient de « berceau de la migration », le taux de migrants est évalué à environ 20% de la 
population totale de la région, soit approximativement 56.900 migrants en 2009 (Le Couster, 2009). 
 



Sidna Ndah Mohamed-Saleh 

12 CARIM-AS No.2011/50 © 2011 EUI, RSCAS 

 

Graphique 2. Destination des migrants issus de la région du Guidimagha 

� Source : GRDR Sélibaby - PAIDEL - Etude Migration 2009 

 

Il convient de noter que l’effectif de la diaspora mauritanienne vivant au Sénégal a enregistré une 
diminution sensible entre 2008 et 2010 suite à la mise en œuvre d’une opération de rapatriement de 20.433 
réfugiés totalisant 4984 familles installées dans 118 sites dans leurs régions d’origine (Trarza, Brakna, 
Gorgol, Guidimagha, Assaba) (MID, 2011)1. Des informations sur la répartition par sexe d’une partie des 
convois de ces rapatriés indiquent que la proportion des femmes est comprise entre 53 et 54,5%. 

L’information sur la répartition par genre des Mauritaniens de l’étranger n’est pas exhaustive mais 
elle est disponible pour certains groupes de cette diaspora. Ainsi, les Mauritaniens résidant en 2008 
dans les pays de l’OCDE comprennent un quart de femmes contre trois quarts d’hommes (tableau ci-
dessous). La diaspora mauritanienne vivant en France enregistre une proportion de femmes de 31%, 
plus élevée que la moyenne des pays OCDE.  

                                                      
1http://actualites.marweb.com/mauritanie/politique/communique-du-ministere-de-interieur-et-de-la-

decentralisati.html.  
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Tableau 14. Répartition selon le pays de résidence et par sexe des émigrés mauritaniens résidant 
dans les pays OCDE, 2008 

Pays de résidence Hommes Femmes Ensemble Hommes (%) Femmes (%) 

Belgique 227 48 275 83% 17%

Canada 95 45 140 68% 32%

France 6020 2666 8686 69% 31%

Italie 145 47 192 76% 24%

Portugal 24 5 29 83% 17%

Espagne 2900 680 3580 81% 19%

Suisse 58 18 76 76% 24%

Etats-Unis 1897 241 2138 89% 11%

Autres Etats 57 16 73 78% 22%

OCDE - Total 11423 3766 15189 75% 25%

 

Source : OCDE, data extracted on 2008/12/02 17 :46 from OECD.Stat 

3.3 Situation d’emploi et autres caractéristiques des migrants mauritaniens 

La principale profession exercée par les émigrés mauritaniens en Afrique de l’Ouest demeure le 
commerce de détail ainsi que celui du bétail. De même, les Mauritaniens installés dans les pays 
d’Afrique Centrale et Australe s’adonnent principalement aux activités commerciales et de 
distribution. Des Mauritaniens émigrés dans les Emirats Arabes Unis (EAU), recrutés par vagues 
successives dans les années 80 et 90, sont enrôlés dans les services de police et de sécurité de ce pays 
auxquels il convient d’ajouter des enseignants et des cadis (juges spécialistes de la Charia islamique) 
embauchés dans différents pays du Golfe (Emirats Arabes Unis, Koweït, Qatar). Cependant, leur 
nombre est en décroissance depuis les années 2000 suite au non-renouvellement des contrats. Les 
opportunités d’emploi dans les pays du Golfe et la Libye attirent beaucoup de Mauritaniens à la 
recherche d’emplois rémunérateurs.  

Les migrants mauritaniens dans les pays de l’OCDE travaillent surtout dans l’agriculture, la pêche, 
l’industrie manufacturière ou dans le commerce (de gros et détails) selon la base de données de 
l’OCDE. Des migrants issus de la zone de la Vallée du Fleuve Sénégal, en particulier la région du 
Guidimagha, exercent des emplois peu qualifiés en France. En 2008, des entreprises agricoles 
espagnoles ont recruté en Mauritanie un groupe de 40 travailleurs mauritaniens migrants circulaires, 
sélectionné parmi 1.612 candidats, pour une période limitée de 3 mois et pour des salaires mensuels 
allant de 781 à 886 euros selon la catégorie, en application de l’accord relatif à la régulation et à la 
gestion des migrations entre la Mauritanie et l’Espagne conclu en juillet 2007. Il a été annoncé que ce 
type d’opération pourrait être réédité dans l’avenir.  

D’autres Mauritaniens travaillent aux Etats-Unis, au Canada et en Chine. Ainsi, la majorité des 
chauffeurs de taxi de l’aéroport de la ville de Cincinnati (Etats-Unis) sont des Mauritaniens2. En 
Chine, il s’agit de groupes d’émigrés qui travaillent comme relais avancé du circuit du commerce 
international entre ce pays et la Mauritanie. 

                                                      
2 Ibrahima Ba, Mauritaniens résidents à l’étranger, juin 2007. 
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Parmi ces migrants, on note la présence de personnes hautement qualifiées. Ainsi, en 2000, selon 
Docquier et Marfouk (Easterly and Nyarko, 2007)3, l’effectif des migrants mauritaniens hautement 
qualifiés vivant en Europe ou en Amérique était estimé à 2.556 personnes dont 59% se retrouvaient en 
Europe et 41% en Amérique. A ce chiffre, il convient d’ajouter le nombre des migrants qualifiés 
résidant dans les autres pays, notamment dans les pays arabes ou africains (Mohamed-Saleh, 2009). A 
titre d’exemple, des postes de travail expatriés ont été régulièrement proposés ces dernières années à 
des Mauritaniens d’un niveau d’instruction élevé, notamment dans les secteurs de l’enseignement et de 
la justice pour exercer dans les pays du Golfe (EAU, Koweït, Qatar) (Mohamed-Saleh, 2009).  

Quant aux étudiants mauritaniens poursuivant leurs études hors de leur pays et bénéficiant d’une 
bourse d’études, ils totalisent un effectif de 2.348 personnes pour l’année scolaire 2007/2008 dont les 
filles en constituent 11,4%. Environ 86% parmi ces étudiants se retrouvent dans l’un des 5 pays 
suivants : Algérie, Maroc, Sénégal, France et Tunisie.  

En ce qui concerne les remises de fonds effectuées par les émigrés mauritaniens, selon les résultats de 
l’étude menée en 2009 par le GRDR au Guidimagha, elles correspondent à 60% des revenus de 
travailleurs issus de cette région et résidant à l'étranger. Outre la prise en charge des besoins quotidiens 
des familles restées au pays, ces transferts financiers sont investis dans le bétail, les mosquées, les 
maisons, les barrages, les prêts pour les coopératives et la réhabilitation de certains équipements ou 
infrastructures. Selon ces estimations faites de manière approximative à partir d’enquêtes, ces remises de 
fonds sont évaluées à hauteur de 3.052.685.000 UM (soit 8.479.680 euros) par mois transférés par les 
migrants résidant dans les pays développés - ce qui correspond à 36.632 milliards Ouguiya (101.756 
millions euros) par an. Ces montants étaient nettement plus importants avant la crise financière.  

                                                      
3http://www.afdb.org/fileadmin/uploads/afdb/Documents/Knowledge/30753168-FR-WILLIAM-EASTERLY-

BRAINDRAINAPRIL2008-111.PDF. 
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3. Conclusion 

Les informations et analyses relatives à la dimension genre dans la migration en Mauritanie ont permis 
de mettre en exergue plusieurs observations importantes. Premièrement, les informations disponibles 
ne prennent pas souvent en compte cette dimension genre et ne permettent donc pas de renseigner 
suffisamment sur la désagrégation par genre et en particulier les questions relatives aux 
Mauritaniennes résidant à l’étranger. 

En second lieu, il ressort que les femmes immigrées en Mauritanie représentent 48% des migrants, 
ce qui dénote une féminisation de la migration vers ce pays. On observe une situation inverse quant à 
la migration des Mauritaniennes vers l’étranger qui déclarent une propension à migrer peu élevée et 
dont la proportion dans certaines zones comme celle de l’OCDE ne dépasse pas le quart des 
Mauritaniens y résidant. 

Par ailleurs, les étrangères résidentes en Mauritanie affichent des taux d’occupation nettement plus 
faibles que celui des hommes avec 65,2% contre 93%. Les activités qu’elles mènent relèvent quasi-
exclusivement du commerce et des services, sachant que certaines spécialisations sont avérées comme 
les tâches de domestiques accomplies le plus souvent par des Sénégalaises.  

Quant aux motivations principales de la migration des femmes, elles restent le regroupement 
familial et la recherche d’emplois plus rémunérateurs sachant que les salaires et gains obtenus en 
Mauritanie sont plus attirants - et parfois le double - que ceux obtenus dans d’autres pays comme le 
Sénégal d’où est originaire la plus grande diaspora étrangère en Mauritanie. Cependant, ces femmes 
continuent d’être moins bien rémunérées que les hommes et moins instruites. En termes de nuptialité, 
la proportion de mariées est plus élevée que chez les hommes. 

Les fonds transférés par les Mauritaniens de l’étranger sont importants mais l’on ne dispose pas 
d’une décomposition par genre de leurs expéditeurs. Quant aux immigrés en Mauritanie, on note que 
35,7% des femmes déclarent avoir fait des remises de fonds contre 50,5% des hommes. 
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